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la LangueFr aise lasai

de nouveau,jeudisoirdernier, dans

| une sailé duCollège,sous la

MS rieuret-de-Me. Ge
| dévoué présidentdu Comité.  
  

    

 

    

  

     
  

  
    

 ligieux que -nïque des comtés de

St-Jean et Iberville pour étudier

 

  
  

  

  
  
   

 

   

  

    
   
     

 

    

   

 

  
   
  

| Congrès de Québec, et‘voir quelle

part notre gent écolière est appelée

| à prendredanscere.mou-

k donné 1son approbation à ce congrès

des deucomté | qui re-

 

M cux, les jeunes, Qui sauveront, à
condition toutefols gue nous les
préparionsà ve’ rôle.Pour y arri-
ver, il fautévidemment que tous
nos instituteurs et institutrices com-
prennent bien d'abord la nécessité

 

 ac-

‘epté de développer chez l'enfant -la fier-

arte: 1 nationale, Vamour,de la patrie,
tout ce qui peut la faire belle et

grande… et s’inspirent de directi-

efforts les meilleursrendement pos

  

 

se faire:un.depotdeprendspart

  

  

   

 

 

  
dedéparrtdetqute une série d'au-
thes organisations s'adressant sépa-|

; Fément aux différentes classes de
- notre population. I faut que tous

: RO8 compatriotes canadiens-français,
; Sueiques soient leurprofession, leur
métier, leurs occupations, s'intéres-

| deatmt4vesrave problèmede notre

  

   
  

   

  

pour“ Deuxième Congés dela
|: assume.l'organisation. im. Grande

t{ pris nous demandent de rester ce

pré-|leriche héritage que nous ont-lé-
-|Eué nos ancêtres. Chacun dans sa

ion,.estappelé à faire]

a et plus haut
[De l'approbati ¢ Département de] Le Comité régional est heureux

rer l'Instruction ‘Publique, celle dete-|d'annoncer qu’ils'est adjoint com-

nir&Saint-Jean unCongrès de tout[me membre directeur, pour repré-

le personnelenseignant tant reli-|senter la paroisse de St-Edmond et

|mité régional.

 

  

conjointdu personnel enseignantité, qu’il se tiendra& leur disposi-

 

Nous savonsd'avance quece sont]

vescommunes quidonnentà leurs

  

    

M autresartistes connus. Mentionnons
‘unnouveau venu, M. Geo. Bouvier,

etPatriotduaneabs ‘

 

  

urvivance À savoir que notre des}

oe

 

 

 |voircommie-nos- intérêtsbien-coms

‘que nous sommes, et de conserver

  sa part. A ces diverses assemblées|
publiques, on verra pourquoi et

‘comment agir.

pour l'aider dans son travail, M. le

notaire Desmarais.

De plus, afin d'aider les Comités

paroissiaux- dans .leurs. organisa-
tions, ceux-ci seront invités à en-
voyer un ou deux de leurs mem-
bres assister aux assemblées géné-
ralesque tiendra 4Vavenir le Co-]

“Enfin,lë ComitéRégionarFap~|

pelleauxComitésdéjàorganisés

   
  
   

 

    

   
   
   
    
   
   
  

M. Maximilien Coupal, notaire de
Saint-Rémi, dont ves confrères: cé-

lébraient récemment les cinquante

‘années de pratique.

FETE BIENTOT
“A ST-BLAISE

 

 -_roisse_sera_célébré.digne-.
ment.

Jment "homo Dei”, on peut appli-

jet partoutes ses oeuvres; mais qui

Lecinquantenaire. de la pa-|

2sonà ministère à Saint-Alexandre duranttrent deux
Lo=prprêtre.“‘selon lecoe ;urdoDieu“ re dudis-

 

 

    
     

 

  
 

dre viennent d’être plongés dans un

grand deuil. Leur pasteur, qui a vé-

cu trente-deux ans au milieu d'eux,

a rendu son âme à Dieu. Nous com-
prenons leur vive dculeur en con-

sidérant la perte subie.

Monsieur l’abbé J.-A. Archam-

[bault,eneffet,futunprêtred'une|
piété vraie, profonde et sans exa-]

gération. A Ce pasteur, qui fut vrai-

quer ces paroles que M. Olier disait

de -Notre-Seigneur : “Il a paru dans
le monde comme un nouveau reli-

gieux qui ne se -contente. pas d’être

apliqué à Dieu son Père, en son par-

ticulier, et de l'h:norer par toutes

ses paroles, par toutes ses pensées

veut encore multiplier sa religion
et la répandre dans le coeur de tous
les hommes”.

Cette vertude religion engendra

par-la-charité”Aussi-son grand zèle
 

dans les diverses paroisses du com-

fon pour aller Jeur prêter maine

 

AU BENEFICE
DES OEUVRES

Soirée récréative organisée
par les Dames de Sainte-An-
ne: pour le 14 décembre.

    

Lindi, le 14 décembre, mir Lieu,
au ‘théâtre Capitol, une soirée ré-
créative, organisée par les Dames
de Ste-Anne. Les artistes de la So-

clété Théâtrale seront au program-
me. Le public de Saint-Jean. aura

nault, André Celmar et plusieurs

vousentendez dans “Le curé.
duvillage” jouerle rôle si. amusant
de ‘Gédéon- Toupin,Te baibier. Les}

  

   

solide, un succès. L'admissionest de

  

 

  

nel doncleplaisir de voir à l’œuvre, |
“J encore‘une fois, MM. EugèneDai-|

ganisateurs solicitentl’encourugé-|
leur!ment de tous,afindefaire de cette

La paroisse de Saint-Blaite s’ap-

 

nault. ;
“ Bien que le programme ne soit
pas tout à fait complet, on sait déjà
que son Excellence -- Mgr Forget,
évêque de Saint-Jean, a accepté de
célébrer une messe pontificale le
29 novembre.
Les organisateurs de la fête pro-

chaine invitent tous les anciens de
Saint-Blaise ày participer. Ce sera
une journée paroissiale dans le plein
sens du mot. Moins il y aura d’ab-
sents et plusda joie- sera complète.

Un accident ttout

 

Dimanchedernier, M.et,Mme R:
Mercier, leurs fils Honoré et Gil-}
bert, et Mme Gagnon -se dirigeaient

en automobile vers Sabrevois, lors-
que àquelques arpents du village.
leur voiture fut frappéepar ‘der-
rire.
M. ‘Dauphinais, deSaint-Grégoire,

ayant perdu le contrôle de sa.voi-|
ture, venait de les heurter. =
 L'automobile de M. Mercierprit] près de Sabrevois|

‘|des conseils énumérésplushautfit
[partà l'assistance des activités re-

| igieuses| a ilsonconse de

s'expliqueparce. qu’ilsavait voir
les âmes, selon la gracieusepensée

Les -paroissiens de Saint-Aleiän- {

-unzèle-éctairéparla foi.‘etvivifié1

  

 

  
prètres un confrère toujoursprêt à
servir et fort hospitalier. Voilà'comi-
ment-se manifesta sagrandechart

Sa société enfin était recherchée.

étaità la fois spirituel et douéd’un

entendreà son interlocuteur sapen-

Ce magnétisme s'explique, puisqu’il -

‘jugement sûr. Ainsi il savait faire

    
   

       

  
  

    

     
  

     
    
   
   
    

  
 

'Séeavec beaucoup d'A propos satis

jamais blesser.Confréres et parois-
siens aimaientà venir le consulter

et suivaientscrupuleusementses dé.

cisions.

Avec de tels ministres, I'Eglise

toute entière, selon ce mot de saint

Jean Chrysostôme, ne peut être que
florissante: “Si sacerdotium inte-
grum,tota Ecclesia floret”.
 L’abbé Joseph-Alphonse Archam-
bault, né à Marieville, comté de

Rouville, le 9 septembre 1860, 4’A-

lexis Archambault, forgeron, et de

Mathilde Lafontaine-Robert, fit ses

juin 1885. Professeur et directeur 

 

poitrine du Sauveur”. A-travers ce

ser que’ lés rayonsernineux ‘et at
trayants, ce prétre sut aimer toutes
les âmes à lui confiées d’un amour
vraiment surnaturel. .

Les pauvres, les malheureux. trou-

vèrent auprès de leur pasteur un
coeur généreux et compatissant; les

  

collégiens un protecteur fidèle; les,

(1900-1904), où ll a restauré l’égli-
se; depuis 1904, curé de Saint-A-
lexandre-d'Iberville, où il a égale-
ment réparé l’église, en 1924.

LE RICHELIEU prie les parois-
siens de Saint-Alexandre de vouloir
bien agréer ses sincères condoléan-

Ces. 
 

  

 

Délégations de

dénoncele communisme.

Dimanche dernier, à 1asalle des
Chevaliers: de Colomb, se tenait un
important congrès des tmombres-de
cet Ordre. Ony voyait Line forte.re-
présentation du conseil de Saint-
Jeanetdes délégations importantes
de Saint-Rémi, Valleytield, ‘Santa
Mari (Saint Lambert) “et Loir
gueuil # oy
Le Grand Chevalier |

 

  
de chacun

  

tres de service et fait Unerevuera-
pide. des. candidats. Ceux-ci étaient
en grandnombrest ileont apprécié

 

 of dont l'exécution es in
uls un certainLongs 2608 vor Jo

Ja courtoisie du,chef de te Police|ia provinciale qui leur a évitéunvoy-
à Montréal; ;  

   

  

  

CONGRES TRES IMPORTANT _
DES CHEVALIERS DE COLOMB

Saint-Rémi,Valleyfield, Saint-Lambert et
il. —Présencede hauts dignitaires de l'Ordre.

—Son Exc. Mgr Forgettraite de l'action catholique ot

 

tement unis par unidéal communet

son admirationet toute Fattection
qu'il a pour eux. 5

Il voit le rôle pluslocal, plusdio
césain qué jouera cette société dans
la vie. civile etreligieuse, Mgren
trevoit aussi l'organisation ‘d’une
Cour diocésaine du 4e degré, En
rendant l’organisation plus diocé-
‘saîne;’Jétravail deviendra plus et.
fectif parce qu’il l’eftectuer:

  

 

|études classiques et théologiques au.or

fut ordonnéparMgr ‘Moreau, le 5 or

des élèves au petit séminaire de Ma-

préteàfêter le 29novembrele|desaintFrançois-de Salés;“dans-la|rieville (1885-1893);
| cinquantenairé.de sa.fondation. On

He quanteans:debonsservices dumat-
“ jtre chantre, M. Lucien Boisson-

vicaire &
SaintJesn-Baplisede - Rouville |

1 (1888); “curé

fidèles à l'Eglise. II leur dif toute
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1novembre, a été baptisépe

ges-Arthur, enfant de M, ‘et Mmel

Delphis Gamache (née Mary Ber-

_trand). Parrain etmarraine: M. et

“Jeudi, le 12 novembre, aétébap-

{maintenant M. ‘l'abbé R. Lafrance.
{Son Excellence Monseigneur A

‘Îeathédraie, de nouveaux petits

ville.Pour toutes ces retraites, on

LA MANECANTERIE

 Diinanche prochain,A3 hrs,ila

chanteurs seront incorporés officiel-
lementà la Manécanteriequedirige

‘Forget, évêque -de Saint-Jean, pré-

“Jean delaLande, pour| *
hommes et jeunesgens. Elleserai,

: siens de Sherrington du 26 au29}
“>I novembre. . Du 29
“Adécenibre, teserale t
{siens de Saint-Edouard.deNapier- |

embre au 2].
desparois-{ |

 

La réunion:eed'automne de
[fAmicale Notre-Dame de Nazareth

‘bre“prochain, à2 ‘hrs: de
midi. Les ancieñnes élêves sont at-

Mater et sont priées de considérer’
cette invitation comme personnelle.
Bienvenue à toutes;Laréunionest

 

‘Test fixée à dimanche, le22novern- j
de l’après-l

tendues nombreuses à ‘leur Alma-f

  sidera- lacérémonie.Les —vêpres.
étant supprimée, celle-et sera suivie
 

 

 

me,

SAINTJRAN,LE 18rm

 

 

  

 

“GièmeM. Paul Bernier, Iberville.
| Tième Mile Marie-Paul Berger, 195, rue Notre-Dame:
__Bième M. Pat Daniel, 59, rue Saint-Charles;
|ll oieM. Marcel Michaud, 350, rue Champlain;
— 10ième 1h Gélineau,294,rue.Mercier.

i Mile Turgean,500Ibs. de charbon.
MileGhislaine Foucher, 160, rue Mercier, 500 Ibe. de charbon.

“M, Alain Morin, 183, rueCollin, 100 Ibs. de charbon. '
M. Laplante, 286, rue St-Charles, 109 lbw. de charbon. -
“Msoute14rue NotreDame, 100 ibs.Je charbon.

n.

rue Champ voyagede bois franc
Perle 1 voyage debois mou.

5, 1 voyage de bols d'allumage.
à de bois.
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REDACTION et ADMINISTRATION

oF
rue Champlain Tél 613

sie = SAINTFRAN, P.@
: Juso Stranger

  

 
 

 

 

 

 

elle capital argent, l'Eglisecondam-

‘Et voicice quel’abus du capita-
lisme nousa apporté: la” déchris-

tianisation: de la vie économe, les|jours plus nombreuses, hélas! Si
{affaireslesaffaires,n’aquevoulonspas assister de-

faire de Dieu et dela religion ‘dans main à l'étrange dénouement d'une
çe domaine; l’individualisme ou-
trancier, le souci du profit immé-

la Liberté, dela libre concurrrence,
il faut agir “a son gré”; la doctrine

honoraires; les .monopoles, l'acca-

occulte des trusts dans la politique
Jetsarlecoffrefortélectorai,-la spé-

€.{ culation  boursiére. fébrile, enfin}

“Irinsouciance du capital a l'égard du

travailleur

i nela prépondéräncedu capital ar-]
I= gent aux mépris des travailleurs.

parement du marché; l'influence;

  

Il| tuouxoù ne vous donne pas
en, appelez

 

 

 
 

 

“L'heure “ést venue de ressaisir, |
une fois pour toutes, les énergies
vitales qui nous ‘échappent tou-

lutte de 176 ans, qui finirait par

une capitulation d'esclaves.

| diat exclusif, le libéralisme écono-! Dansce but, jedésire ardemment
mique, sans souci du lendemain,‘ ous: soulignertoute l'importance

| des conséquences sociales, ilfaut de| des étudesrégionalistes que nous fe- rons en commun, vous en préciser le

sens.
économique, le cumul des mandats
économiques; l'appétit des ndats| Nous ne venons pas ici en ama-

appointements, des bonis, des gros,
teurs de plaisir esthétique, pou

nale.

élémentaire et d'élémentaire péda-
 

   
sa {Commentfaut-ilréformer:cesaabus?

Le communisme se présente alors.

: euvertementet par tousi
les moyens, méme lesplusviolents,|”

“lune inlassable lutte des classes et

11a suppression compléte de la pro-

q|oriété privée! C’est l'étatqui pos-|portance capitale.
sède tout; quidirigé tout, qui‘pré-
side àla répartition des richesses.

Le communisme s'érige non seu-

‘encore, ouvertement, en système re-

rialiste; ilnie toute valeur morale,|

fil nie Pimmortalité de l'âme, l’exis-

tence ‘d’une vie future, il soutient la meilleure manière. d'admettre lel

dans| Quel’homime n'est qu’un animal Qul| mame amour chezleaautres.Un|f
a évolué un peu plus que les au-

tres. IN s'ensuit que le

Le “Paradisrouge”, ¢

 
ritable patriotisme.

I

une négative, puis par une affirma-

“Îlementen système économique, mais tive.

Négativement, le régionalisme nelf

ligieux:il proclame le credo maté-|v'identifie aucunement avec“chau-
”

Aimer son chez-soi,c’est je crois,

enfant commence par aimersa fa-

"Imille, avantd'aimer l’ensemble des | .

familles qui composent son village|[}l ~~

Jos sa villenatale. Ainsi,le régiona-‘

lisme, une fois amorcé, s'élegit

| munisme a laprétention. de procu- de lui-même: l’histoire le prouve:
Mer

jEst-il un. peuple: plus régionaliste

 

principes. mêmesdurégionalisme.et|tr
(re [révèle chez unjeuneune bonnecon}!
t|naissance du sujet en, mème temps|

qu'une,-précoce maturité d'esprit.A

cueillir des fleurs de littérature, as de sauvegarde plus assurée con-
mais pour nourrir notre esprit deltre l'uméricanisme “uniformalisa-
principes solides, vitaux pour lelteur, “standardisateur” et matéria-
succèsde notre régénérationnnatio-| liste. Au lieu de regarder toujours

Tismeestla busepremièredu-vé=+"

clair” dans les théories régions- de.

listes pour en bien saisir toute l'im- foi;toute notre âme deCanadiens-

Une définition peut s'établir par| tes de copier les étrangers; toutes

‘une vie puissante, riche€‘somme 1a)
séve denos blés et de nos érables,

 

 

 

qui anime un petit pays géographi-|
quement “un”: La région.

11

et vigoureux, la santé se refuseà

toute influence délétère.

Le régionalisme pratiqué fidèle-
ment fournira de puissants “types

collectifs” comme en France on a

les “Bretons’; les “Gascons”.... etc.’

Il les “campera” solidement les
pieds bien fixés au sol natal, tous

‘es sens ouverts ‘aux vlies de la;
ature et de l'histoire. “Je ne sache’

or, quand le

sang

coute-abondant|

a
Cing formules différentes,
-composées de sève, suc et
extraits des meilleures her-
bes, ont été établies scien-
tifiquement et experimen. :
tées avec soin. Elles sont
maintenant en vente par-
tout pour le traitement
complet des maladies énu-
mérées.ci-dessous. …
 

vers les Etats-Unis, on plongera

Or,clest.une vérité de “bon.sens [dansgôñ coin de terre, des racines|
profondes, qui établiront un contact

A gogie”,-comme-écrit-Monsieurl’ab- [fréquent

entre

l'âmedesajeux

et

|EN

bé Lionel Groulx, gue lé régiona- |l'âme de la génération1montante.

Voici les dit-
férents pro-
duits.

 

français, avecson caractère, sa men-
talité particulière. L’on reproche à
nos littérateurs et à tous nos artis-

(Suite à la page 4)
  leur Mit, in-

continence,
maladie de
vessie.

{FNo. 3—Toni-
que, fafbles-
re, sang, bou-
tons, nerfs,
insomnie, dé- \$
bilité ner-

    
 



 

 

 

ant de M. le Curé L.-N, Laporte,
) cercleest dirigé parles Révé-

Bions ont lieu deux fois par mois,
Aprèsla prière, l'appel et lalec-
turedu rapportde la séance précé-
dente, M. le Vicaire, aumônier du
cercle ‘donneune ‘causerie sur. l'E-
vangile — “Faites-ça et vous vi-

vrez” — quelesmembres possédent,
—Àtourderôle,lesmembresHsent

au débitentun Jravail. approu

d’élévation morale et religieuse.
[Toutes partent avec le désir de! Mémoire.
s'instruire_davantage,desuivre Rov.)
[dansles journaux, autre chose que
les fadaises, de s'intéresser person-

grandes chosespour qui sait appré-

nellement à la vie catholique, ca-
-nadiennéet française. Petites choses
que cés.humbles séances … Mais

cier les valeurs, pour qui devine les
résultats à longue échéance decette!
vie accumulée au jour le jour.

C'est en songeant à cet avenir
préparé parle Cercle d’étudesque
notre évêque vénérait, approuvait
et bénissait le Cercle “Madeleine
de Verchéres' à qui noussouhai-

 

 

 

 

|ù n'estplus rienàfaire. ‘carenfin.
le régionalisme est une formule in-

“za. tensive par elle-même, C'estle sim-

‘ Pour ce dernier dimanche, la li-
|turgie nous place devant la findu
monde. Elle nous décrit les mo-
ments terribles quil'accompagne-
ront. Evènements préditsquinous
remplissent de frayeur.

pieprocédé duconnuàl’inconnu, “| Pour la plupart, la “Patrie” est-in-
| saisissable, inaccessible par vision
directe. Maia par des contacts’ jour-
naliers avec lesimages et les cadres
deiapetitepatrie,‘ils précisentcette
vague abstraction qu’évoque chez-|

GéUVreopportune«
“de nous pénétrer

J“Nesprincipes auveurs de notre nm.
{ tonalité. Or le Regionalism cong

u Richelieu est une
desrégionslesplus riches ay point
: devuehistoire. Àparcourir son his,
toire religieuse, civile et militaire,

ivre ainsi l'épopée de vieux,
Ç “A etfrançaisÿ

pas, |fouler un sol où se mêle à la pou,
sièfe de la térre la cendre de tant
de braves héros, quelques-uns cé
lèbres, la” plupärt ignorés, ce sen.
comme une communion revigorante
à Phérolsnie ancestral, qui fera tres.
saîllir notre âme des grands tris.
sons de fierté nationale, qui se.
cousient leurs nobles coeurs.

: —BAINT-~ARNAUD, 
 

Cette fin terrible est un peu Vi- mumzucuey
magedece quiarrive àla y

> |[Larfin-délavieest uneéhôse cer- |
 

 

 

s qu'aux conseils ounicipaux|
gfautrescorps publics de signera

Ta er Bix}  

 

taine:: ln survivance dé l’ême est

fre«one se vedelois

vieDespriavaientrides croyances 3
sur l’immortalité del'âme, ont ré- i

 

-un-dogme.-Le-combat-qui-se-1 2

; la dernière heureest unspectacle
% _

Batteriesrépéréeset charg
GE GARANTI — PRIX‘

LA SEULE

 

BAS

eetain SilSonn
 

| IGNITINT ON Paul Batteries AutoElectric Service
_253, rue Richelieu, SY-JEAN Tél. 893
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 ocs et plans, elle
 

litaire,

vieux.

Cais,3
| pous. -

le tant
ns cé

€ sen.

lorante |

a tres. :

s fris- |

ui se

5.

 

 

 

 

 

: cherchedansmon Tivre Ta cause|!
: Je; elle me regarde,|

‘yeux noi isèle n’a :que quatre |,
ment à trouverdesimages,

uelques grimacesdemarionnettes,

 

à ses jouets. Mais ‘elle
“Je omprendspas ça; j

dans son livre, c'est des

a) enfant,3 lire autre chose que

aipaspu

ce qu'il représente, ‘pourvu queson
{- [travail soit soigné.et ait une belle}

apparence. Nous prétendons- qu’une|

-telle- corception ‘du dessin est ab-j- ="

solument fausse. Cet homme capa-

le image, n'est.pas un dessinateur:

appelé “traceur” (tracer) qui, dans

une salle de dessin, n’a guère plus

‘une dessin qu’on lui aura soumis:| |
peuimporte qu'il rie comprenne pas] -

ce n'est qu'une sorte de manoeuvre,|}
|Remèdes tirés du

 
 

 

Vous,Jésus,

ble-uniquement d’exécuter une bel-|

 

desà' ages De a jusqu'à z, tu trébucheras 3 toutes les
| lettres paspareilles, et puis tu trouveras des mots, des phra-

les seront toujours différentes, toujours|
{à faire des images: C’est, nous l’a-

Wil est des mots de douceur et de lu-
ter les intelligents plaisirs dé l'âme, de la
oies simples du devoir et de |honneur: des
de haine, qui diseñt la révolte, sèment des

> vengeance, rampent‘autour ‘des enthou-
siasmes poufli ouffer,‘défigurer les plus belles réalités,
des mots humbles qui deviennent grands par les espoirs qu‘ils

les rêves qu'ils engendrent,des-mots: qui
le bien,détachent de.toutce-quiest-vul=
passager, des mots deJalousie,quitraîhent:

Jes-frères d
 

-sarice-aux-jugementstémérairesen 5
d'amour quifontcaresser des rêvesroses 5 bleus

airent l'âme; des mot | qui sus
its. inlassables, les actions-fécondes, des

t ple ou des mots drôles qui font

_ Anita MARCHESSEAULT.=

De toutes leschoseschoses que l'homme
doit apprendre, et qu’il lui est im-
possible de deviner, la plus se-

us | créteest la souffrance. Celui qui n’à
“|pas souffert, aurait-il le coeur le
plus tendre- et l'esprit le: plus pé-
nétrantnepeut rien connaître à la

souffrance des homrnes, il én parle
comme l’avéugie dissertedes cou-

4 leurs. ‘

De là vient l'incapacité radicale
etabsolue -où-setrouvent ceux qui

| n'ontpas souffert,deconsoler ceux
qui souffrent; rien. ne omg à

{eette incepacité =

 

 

d'importañée que l'employé qui ba-
laie ie plancher ou qui fait des
‘bleus’. i
Le dessinne consiste pas en effet

vons dit; le langage dont onse sert

8 emandee le lus Meur.bo
Jete l’obtiendrai-de,monPère 

De-mon Père-qui règne aux cieux:»
lui répondit: “Je ne m’y connaisgué

le pourrais me tromper, je crois:
choisissez pour moi.

“11 Juirendit sa mère.

François COPPEE. _

payait 23 cents la livre sur la te.
du Pacifique et un. petit peu moins

sur celle de l’Atlantique: -
 

Un foie actif est un indice de

bonne santé.” C’est ainsi qu’il pa-

raît l'être chez les pêcheurs. de flé-
tan.sur les côtes du Pacifique et pour décrire les formes de l’objet [

qu'onveut. représenter. Mais ces

formes, il faut le concevoir, les ima-

giner; et c’est souvent ‘le rôle du
-dessinatéur. Pour cela, celui-ci de-
vra posséder des notions scientifi-
ques parfois très étendues: mathé-

matiques,physique,mécanique, ré-|
sistance des matériaux, _Béométrie

‘descriptive, ete "7

de l'Atlantique. La science a dé-

.couvert il y à quelques années que

‘les foies de flétan constituent une
puissante ‘source de vitamines et
d’autres boñs. éléments pour le

corps. C’est alors que les grandes
organisations de produits’ pharma-

ceutiques—ontctommencé d'acheter
 

le_foiede flétan. En 1934, on le

De plus, il taut que la pièce re=b

es acréés,huent|présentée-n'oftrepas de- difficultés

demaride ‘a augmenté, ce qui a
causé une certaine rareté et le prix

a monté à 365 cents la livre en.

1935. On’offre maintenant environ ;

45 cents la livre, ° TE

La pêche à. donné 10,182000 u-

vresde flétan l'an dernier. Lesbe. - ;
soins croissants du foie de flétan
au point de vue médical devraient

augmenteï d’autant les revenus des

pêcheursdu Pacifique de même

que ceux de leurs frèresde l’Atlan-

:que.I

cu

 

[trop grandes d'exécution. Le dessi-

|nateur-doit -don¢avoir des notions
trés sérieuses des différents travaux

 

\S{qu'ilfaudra faireauxatelierspour},
Texécuter’ lapièce dessinée: notions|
de modelage, de fonderie, d'usinage,
ete. *

Loin d'étre un manoeuvre, le des-
{sinateur doit au contrare étre un

hommedoué d’une formation scien-
tifique sérieuse et suffisamment
étendue. “

(A SUIVRE)
mmsGr

Leelys
Avez-vOus“remarqué ces. jolies

petites choses tendres et ‘frêles,

d'une

, chargées de get

que: les- lis-eachent--au fond de ||
‘leurs-“goroltes? ‘Couvertes

poussière d

 

 

XI, ge

8, rue Saint-Jacques,

—FOUR ORNER| VOTREDEMEURE

Puis la-

 

matéparlesRév.Frères de Pinstruction€chrétienne.
jue mois offreun portrait:Se SaintetéPie
minencele Cardinal Villeneuve, archevêques eh

ett évêques de la province de Québec.

Edition soignée et luxueuse.
en vente à 0.25 sous l’unité chez

M. MATHIAS CHOQUETTE,

Ce calendrier est

SaintJcan.
 

 

 

  

 

coupons. 
mes de Vie, les étamines atten-|
dent, dans une sorte de mystère,|

je moment d'accomplir la mission

féconde que le Créateur leur a as
signée. Au-coeur de la Vierge, il.y

avait “aussi lor pur d'un ardent

amour. Marie sut conserver sèh

coeur, métite son amour sous la
«| darde de son. inviolable virginité,|

“quand|let à une heure solennelle,
souffla le vent de l'Esprit, elle ge
trouva prête à remplir .8a: mission

  
 

 
 divine,et a verser sur le Verbe |

i

au No. 195,RUE CHAMPLAIN,

E . Beaudri: ult Pro
Lus cave TEL. En pe

Faites toujours vos Achats au Magasin du Bon Marché
Epargnez beaucoup en faisant vos achats ici. — Tuojours en

main des plus belles marchandises à meilleur marché, ‘teis que
, merceries et lingeries pour enfants, dames et messieurs,

.. SAINT-JEAN, QUE.
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e de quilles de M.3-1.)
es ; canadienaupr

| re à lasalle Baillargeon,© |
nia madisoir,à8hres. pric

|medprochain,le31noveniy,
M. Georges Chébier, champion ç,

€ ndienauDillard,viendra dong,

 

 

 

 
  

 partie commencer,i
‘ous les amateux-

nt" cordialement invis

à cette exhibition,

  

 

| hilippe Trahanet Raymond Le

Tebvre, s’est réuni afin de discuter 168
desprojets pour réorganiser la Li 166

, , ri Allon Hi'ogeal. gue de Hockey locale, -

Elks remportent chacuri troispats] arnett 726 547 = |raw un: evetème de corde] A 18 Suite de cette assembiée, tou
= prepéterLE FR 47 € 5 19%}“C'est ncavec sir ; TT CR x le semble indiquerque la ligue sen

: ol : : à c ‘aan. |formée de quatre équipes: Salon,
champion de l'an dernier, Cham-

i ‘plain, peut-être Singer et un autre.

oY elub dontils n’ont point divulgué le
| momentdu moins.

= | 1 uvons espérer qu'il y au-

‘durestaurant Lonchemps, à New-lde r - rad teàSaint-Jean, au cous
“Jimmy McLarnin est arri- uo Coe

veàNew-York pour gFentrainer
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| Nous remercions tous ceux qui ontcoopéré:avec nousspouràarriveràacet
 

 
ler Prix—No.

‘No.
No.
No.

- No.
No.
No.
No.
No.
No.
No.

No.
 

* No.
No.

7894
3463
9855
6955
5870
8129
8117
7562
4759
7644
8986

—éclatantsucces.

MLLE JULIETTE BOURQUE
MLLE LAURELE BENJAMIN
M. J. LACOMBE . . ..
M. EUGENE BESSETTE
Mme A. LAMONTAGNE
M. PAUL-AIME GREGOIRE ..
M. H. VIENS ..
Mme R. A. FILION
MLLE D. MENDRECHORA
M. P-MAILLOUX-
M, P. A. GREGOIRE

421 M.L'VERRETTE

8059
8051
“1815
7723
7925
2483
372

5280
832

2810
9390
515

-Ne-8267M. PAULBERNIER .
0:

Ne.
No.

"No.

7 No.
No.

- No.
No.
No.

MLLE JEANNE-D'ARC PELLAND
M. E. RAYMOND.
M. ALPHONSE MARCHAND.
Mme PIERRE DENIS .
“MLLEBERTHE LAPLANTE.
M. LORD GUERIN…
MLLE IRENE LAPOINTE.;
MLLE SUZANNE BOIVIN |. _
MLLE BERNADETTEDANIEL .
M. ROLLAND ROBITAILLE ..
M. JEAN GUIMONT .....….
Mme JOS. TURGEON . . . . . .
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13, 3ème rue,Iberville, Qué.

“188, rue Longueuil, Saint-Jean.
257, rue Jacques-Cartier, Saint-Jean.

“_Aberville, Qué.
“215, rue Saint-Jacques, Saint-Jean’
Iberville, Qué.

©. 228, rue Champlain,Saint-Jean.
‘2728, rue Reading, Montréal, Qué.

…271, rue Laurier, Saint-Jean. __
62, rue Mercier,‘Saint-Jean.
 22, rue Saint-Jacques, Saint-Jean

Iberville, Qué. .
Iberville, Qué. =

—...302,rueChamplain; Saint-Jean
301, rue Collin, Saint-Jean.
214, rue Champlain, Saint-Jean,‘-EERE
247, rue Saint-Charles, Saint-Jean.

‘ “283, rue Collin, Saint-Jean.
85, rue Grégoire, Saint-Jean.
222, rue Richelieu, Saint-Jean.
454, rue Laurier, Saint-Jean.
8 Place du Marché, Saint-Jean.
369, rue Laurier, Saint-Jean.

218, rue Bouthillier, Saint-Jean.
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uge et agronome: J.
arre. — Secrétaire du cercle: M.

Jn
“ge Ay“4 arr"Moreau, 5
‘Antoine Baillargeon, 6 Wilfrid Bi-
nette, 7 Thom McDonnell, 8 Na-

en9 Artht
lie Duclos, 11
Arthur Bisaillon, Ba
glois, PhilippeBisaillon Mar
tial Tremblay, 16: Jos. Clément,
Adrien Cloutier, 18Samuel Ethier.

M r-{J5s”Cléme

LE RICHELIEU

|gon Lord,

Willie Roman,]18Augute Desnoyers,

 

 

 

 

19 Alphonse Granger, 20 Pierre Poi-1,
 

 

“poléon Poirier, 9 Jos. Dépelteau, 10}
“J; Denault, 11 Pierre Trahan, 12}

inéziphore Dépel-
e, 15 Arsène

opold Moreau, 17

AG
CADIE. CONCOURS D'AVOINE
SELECTIONNEE”.—Juge et agro-
nome: Arthur Lamarre. — Secré-

avisite: 24

CLASS 1 Jean Bru-
‘ nelle. Hector 3P.-H.De-

: land, à Philippe Toupin, 5 Maurice
-.8- Valérien. Desranleau,7}:

Victor ‘Prairie, 8 Alphonse L’Heu-
“reux, 9LucienLoup 10 Amédée

Rémillard,| Si
ne paled,

p. Breault, 7Char-
>Jacques Rémillard,land,18

1 Hilaire Berthiayme, 20 Euclide
Brosseau, 21J.-Bte. Toupin.

; Eseen

. “CONCOURS DE BETTE-
À SUCRE”. Juge: Elie

Agronome: J.-R. St-|,
Secrétaire du eercle et];

ele 3 octobre1936.) (B
— 1 Albert Roy, |3£CLASSEMENT,

 Delphis Eg 3Joseph La

=

8.CERCLE -AGRICOLE DEST-
PAUL, ILE-AUX-NOIX.  “ CON-
COURS DE BLE-D'INDEFOUR-
RAGER”. Juge et Agronôme: Ar-
thur Lemarre;Secrétaire de Ia So-
ciété: J.-R. St-Arnaud; Secrétaire

.}du Cercle: Henri Hébert. Date de
la visite; 3 septembre. .

EMENT. — 1 CharlesHé-

Damien Savage, 8 J~H. Denault, à.
Adrien Cloutier, 10 Philippe Bisail-
lon, 11 Willie Duclos, 12 Samuel

les Langlois,15

1Frilippe Fortin, 2 Rév. V. Geof-
frion, 3 Sylva Fortin, 4 Henri Hé-
‘bert, 5 Frédéric Poulin, 6 Egide

pre, 12 Joseph Clément, 13 Dame
Adj. Boudreau. +. CLASS.

bert, 2 Hermas Rémillard, 3Arthur |.
Trahan, 4 Edouard Langlois, 5 Fé-

[Mix Cloutier, 6 Anthime Bisaillon; 7

Ethier, 13 Ernest Poissant,14 Chars
Félix Bisaillon

3.—CONCOURS.D'ORGE.~1 Jac-
“ques Rémillard,-2 Raphaël Fortin

Henri Hébert, 4Frédéric Poulin,
Pierre “Trahan, § PaulNsIetté,
Egide ‘Grégoire, 8.Félix Bisaillon,
9 Charles Hébert, 10 Alphonse Gran.
ger, 11 Auguste Desnoyers, 12 Er-|
estPoissant,”13 Joseph Clément, |
Doming Demers, 15 Télesphore’

 MartialEcoles 17. Arth

nome: Arthur Lamarre; Secrétaire2
de la Société: J.-R. St-Arnaud; Se-
crétaire du Cercle Agricole:‘Pai-

# Lippe Fortin. Pte
août 1938,

3—CERCLEAGRICOLEDE ST- :

 
 125 Avhilie’ BinEyeldBouds 25
"ArcadeBoudreau, 26 Parfait Rémil-. bw
lard, 27 Delphis Blain, père, 28 P.-|
{E. Landry, 20 Raymond

Botichard,16-3--Homère. Denr

‘ONCOURS DE LUZERNE—|B—

eR)8 Ra-}»
pha 0 phonse. Granger, |"
10 Willie Duclos, 11 Delphis Blain,|

us: retenons une commision de 3%
aux

coopéra

‘expéditeurs individuels,
—0—

Prix de remise pour la semain,
‘| finissant Ie 10 movembre inclusive

- {ment Montréal etotQuébec

“ BEURRE» FRAIS
fa41 pasteurigé-.... * 24%e

No. 1Non pasteurisé La…

Blane No. 1 .
Blane No. 2 .

: |Coloré No. r

 ult,
Louis Bouchard, 18 Adrien Guay,

MartialTrem. LucienToupin,20
blay, 21J.-B. Dubois, 32 Eugéne|cun.

ibois, , Dyanis“Thibodeau, 24]
“25 Jean-Louis
‘‘Poissant, 27.

Charles Langlois8% Stanislas Mo-}|
au, 29 Albert: Bouchard,30 Féuixii

Fi in; |
régiePoütin

4 Pierre ‘Poirier, 15 Jos. Clé
ment, 18 AlbertBouchard, 17 Jean-|

is Moreau, 18 AlphonseSE1
—CONCOURS DE PES

JURRAGin

soramission ou frais d’emmagasinag ¢ -4-déduiredenosprixde remise de
peurreét:‘fromage.

autre au moyen

aest dans un en

sam, droit commode duchamp, près des
Ugnes aériennes quifournissent l’é-

| nergie motrice, et il fonctionne sur
‘|lesystèmerotatoire de traction. On

sert d'une charrue à deux soc,
yp tirée à l'aller et retow
“lechampau moyend’un cable

d'acier attaché aux tambours sur
voiture, La:‘rapidité du labour va-

temädame n'oublie  
  

e bonne volaille!

 

Surles.prixci-haut mentionné, À

quedeuxtamboure ui peuvent. étre

l’ouvrage d’une §
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hie aurait  grelotié de
couvrir et les fendansune cha-

|Mme J.Coté,Worcester,Mass.,
Jet Mme A. Bouthillier, M. P., Dr

a

LU RICHEL)eu. =,

| Bouquets mitesLes réliieu-
de Sainte-Anne et leurs élèves, de

Lynn, Mass, Les religieuseset leurs
élèves de l’école Notre-Dame, de

du Lynn, Mass, les religieuses et leurs

 

ont ° ulé depuis—notaire
grâce sieoiu, de faire mon devoir

 

nécessaire, pour
{que ses enfants en eussent detrop:
{elle se serait privée de couvertureet

_Traid pour les

aa mère qui avait la
lance de l'économie de la

maison, bien que ce fût mon père
qui s'occupait des dettes et des cré-

its, Mais c'était elle qui faisait
[suffire le revenu du travail de mon
pèreauxexigences de la maisonjet
elle savait si bien s’acquitter de
cette fonction qu’il n’avait qu’à se

seven de L'A ,

“I mille Emile Corn Saint-Jean, Mile
Pépin,MllePicard,deSaint-Jéan. |
Sympathies : Hôpital du_Sacré-

Coeur, Carterville;Sr.“Marie de
St-Jean,religieuse

8-1Sr- Lazare* deJésus,Cartierville, |

et Mme Emile Simard,
Brossard, Adams, Lu Mass. A

Charles Deland, Mme Vve Auguste

Mile J.

mille Philippe Toupin, famille Eu-'
clide -Brosseau, familleJoseph Ca-

ron, Emma Toupin, Dosithée Géli-
neau, famille Arthur Gagnon, fa-

-du_Bon-Pasteur;|- ;

famille]

Caron, famille Lévis Toupin, fa-|

 

—rajeunirquand,
De loin«comme de près, de

sur- laméme route,
confrères, ce soir,

Ensemble, si nombreux, sont-accourus-me voir:

|—Maxilen Cou: !

(A )- Lesnotaires-du--district-ont-tenu- à-présenter: 1e-16-novemb
leurs hommages et leurs voeux à M. le notaire Coupal,-de Sainit-Rémi,
qui, à cette occasion, a donné lecture de «ce sonnet.
 

 ‘flouer-des “servicesd'unesi habilé
dejMénagère,- d’une dispensatrice si

de raiees port: dune
lempérance|totale,du denier de St-
Pierre et d'une infinité de sociétés

pur lesquelles elle a
; journellement et

mmer qu'élle‘pourrait vousdire
ho nom dos sociétés médicales auxs.
quelles j'appartiens.

#11existe; certaines -
ciétés religieusesdont on peut fain
re’ partie sans le savoir et étre so-

en Que quel-ciétaire règle,pourvu Tas
qu’un nous .
pour nous les prières requises tant

ue nous ne#aVOnspasque Dos}.
devrions les faire. nous-mêmes.

 

| ces sociétés

 

Dieu, mais je Suispersuadé qu’elle
a tait ainsipla ‘membresqui:

|dieuses,

“sont légitimesdévant[

prévoyante et si désintéressée.
se 2 __une-éba

.jde la bonne et tendre mère qui m’a
‘nourri de son lait, qui m'’a élevé,
qui m'a fait ce que je suis. C’est elle
qui a moulé mon caractère et ma
vie. Ne doutez pas de-mon amour
infini pour elle. Sa pensée ‘suffit
pour. m’inspirer - de bons ‘principes
et pour me Tappeler à mon devoir,|
si jamais je m’en écarte.”

COMMENTAIRES

Sauf peut-être les pratiques reli-
i}--est: possible—queYon

puisse en dire autant de toutes les
méres, ou a peu près. L'amour ma-
ternel suit une loi naturelle etcons-

mille Chs.-E. Rémillard, M. et Mme
Roméo Dubois, famille ‘Philippe

Desranleau (Pèr e Philippe

Emélie Bourassa, famille Dosithée |
Morin, Saint-Jean, Mile Evélina

Les funérailles étaientsousla di-

rection de la maison J.-P.-0, Lan- -
 

Desranleau, Saint-Jean, famille Au-

guste Desnoyers, M. et Mme J.-A.

Desranleau, Cercle des fermiéres de
L'Acadie, famille Amédée Brault,

famille Dr. P.-A. L’Ecuyer, Mlies
Desranleau, Saint-Jean, famille Alp.
Bernier, famille Napoléon Roy, M.

et MmeE,-H. Lanctôt, Saint-Jean,

famille Alphonse Gaudreau, Mai-
son Frs. Payette et Fils, Mme El

zéar Bourassa, M. et Mme Philippe
"Martin, familleFrankFerdais, Me 

Bourassa, M. Albert Moreau, famille

Joseph. Marceau, famille. Ovila.Pé-
ladeau, famille Alp. Bourassa, fa-

mille Mme Vitalien Godin, M. &t

Mme Gérard L'Ecuyer, famille Ed-

mond Marcoux, Mlle Cordélie Bé-
chard, famille Eugène Ouimet, fa-

mille Philippe Favreau, Jérémie

Béchard, famille Jos-G. Gagnon,

Albert Woodman, famille Edouard

Roy, Mile M.-Jearine Dégagné, Mar-

cel Bélisle, Montreal” :  

glois, Saint-Jean. ;

Messes: M. l’abbé Moise Paie-
ment, la famille A.-N. Deland,M.
et Mme L.-J. Deland, familie J.-
B. Deland, famille Julien Deland,

famille Fabio Monet, M. et Mme

Alfred Deland, Mme Henri Desran-

leau, Mlle Marie-Anne Désranleau,
famille Victor Brault.Mile Victoria

| Brault,M.Alphonse Brault.
 

 tante. -

pagen°
€Icher de celle où Fratiçois Coppée
nousparle deàmère? _

Sous son style un péu “vieillot, .
‘est-ellepag.A_rappro-{.-

 

Rien ne bouge. Cl
legrand Toutepetite, ennoir,”dans

fauteuil rouge, =
 conserventleursdroitsà sacharge:

| vue et pour en trer gloire, ni ne
néglige, pour aucun de ses
devoirs de fet og3demère. Elle
a une âmerésignéeà tout, toujours
prête à souffrir le plus fort de toute
épreuve et snoqurages les autres _

ar| Citoyen bien connuet estimé.
_ Sympathies à la famille |

à supporter§

accepte, sans hésitation ni murmure,
les dispensations dela Providence
comme des décrets nécessaires au
plus grand biende tous et elle re-

: malheurs

‘Pranquille auprès du feu,avieille:
. mère est la. =

Loin d'elle, l'autrehiver.
Ma mère, sois bénie entre toutes les

DE L’ACADIE

éprouvée.

L'Acadie, D. N. C. — A L'Aca-
die, le21 octobre, est décédé M. Jo-

Roy, à
et les‘après une longue maladie.

; epee nvin-

et infatigable de mamire
enfants-iui doivent feur

ce,

c'est elle astidve em r=}siondetarehea per

le monde; c'est elle 1afor]
ranimait prend= A

à mangér, ei venait à s’éveiller2

“Le défunt fut-tour à tour, conseil-
lermunicipal,président de ia com-
mision scolaire et pendant 25 ans

jugejugedu mérite agricoledela pro-

seph Deland, époux de feu Odilef~~

I'dge de 93 ans et 11 mois, |

 
  

 

 

 

 



  

XUEn

Saint-Philippe
Saint-Philippe,D.M: C. …- Cottelf

année, laSainte-Catherine” sors 16-15
tée gaiement à ia salle |
le 28 novembre, à7 bre. 30P.
Une brillante soirée et ungrand ti- il
rage ont été organisés par Mmelt

‘lGilles Jolivet; ls auccès remporté|l

SAINTHEAN, 21evo

 

 

1 { dait- à M.ettei
tin,À M. et Mme JacquesRémil-

 

;nésoutesprénomsà “ Parrain:
{M. Edouard Arbec; marraine: Mme

istave Longtin: M. l'abbé oO. Hé
d,MM. etMmes Arthur Doyon,

e Baillargeon,‘Arthur Guyot,
le Baillargeon, Gilles Char-

n, Auguste Baillargéon, MM. Lo-

renze LMtoutneau, Wiltrid Riel,

od -oncleettantedel'enfant: Porteu- |ci
“3 novembre, les dtèves de l’école duf

village,-sous la direction des Soeurs

à‘Monsieur le curé Gervais, à 1lo’c-
casondesa fête patronale. Àcetle«|

de _la_Saint-Char

 

’ Ferlao:‘dela fête. “Dans une
paroisse, le prêtre est lepiloteavisé|?

Emile Langevin, grands-parents de
l'enfant. Porteuse: Mme Alex. Far-

A M. et. Mme Léo Grisé,née
Mérilda Ostiguy, est née unefille,

baptisée sous lesprénoms de Ma-
rie-Florida-Florence. Parrain et
marraine: M. et Mme Alp. Brosseau,

se: Mile Simonne Brosseau.

 

 Dimanche dernier,MileCamilla
Lefebvre, de Montréal,‘était de ‘pas-

nued'unséjour à Montréal où elle
fut l’invitée à plusieurs réunions.
—Samedi dernier, une soirée des|

 

  

  
plus gaies réunissait ungrandnom- ae
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TheaRexall vous donnel’oopportunité de |
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ex-candidat del’Union Na~ |
redans le comté d'Iberville, |

| recevait à unsouperd'hultres see|

tL lChevaliers-deColomb,enparticu]

propose‘de s'occuper de la jeunesse
rquichôme. II annonce“également
{quetes Chevaliers déColombpren=
[dront une part'active au deuxième

~ Fagüy, député d'é
4 Fauteux,-

“Tune partie d'huitres, au profit de

Jour osuvre. Bien que In date ne soit
‘pas encore fixés ni l'organisation

Religions ventire de veus

qumeur Forget, MM. Emile! Groteé,

“aalré. Albert Chevalier, maître du
ou] tièmedegré,M. Adélard

    

vies-maitre suprême du étéme- de-
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lier. Ila fait un bref exposé des
oeuvres de bienfaisance accomplies
par.les -Chevaliersde Colombet

  

  

  
  

      

  

 

   
   
  

  

  

    

  

 

congrès de la langue française qui

seratenu&Québec;enjuin1937.
;AMe FabioMonet, président du.

banquet, incombait la tâche de re-
4! mercier etSonMgrl'é-
vêque et M. Ludger Faguy. Avec

la facilité qu’on lui connaît, Me

Monet s'acquitta de sa tâche. et tint
surtout à assurer Son Excellence

de l’entier dévouement et de la coo-
“| pérationsincére de tous les Che-
  valiers de Colomb..

Les invités d'honneur“étaient:
Moñseigneur Forget

   

  
  

  

      
  
  
  

  

=directeur. MiolubingM.
YabbéA. Lessard, de Saint-Lam-
bert, aumônier diocésain, M. l'abbé
|P.-D.Labrèche,aumônierduconseil|
de Saint-Jean, MM. les abbés Léo|

.\Lamarre,HonoréSignori,le Chan-

  

 

 celier de on| Exceltence Monsel-

“| du prolétaire: certains ouvriers vous

      

  

[cationsfamiliales‘etlesassurances

| plus justes et plus intimes entre

Mya un problème moral nie.
mement neÀ la mauvaisecondition

|Araient se marier, mais nele peu-

intéressent le

eu dent l'exploita-
par quelques‘capi-

  

hetformuleeeve
ft a besoin de la coaboration deal

   

     

  

 

  
  Deplus, wfautune ©

jintemationale: uneentente plus
uhiverselle.. entreouvriers‘etpa
trons de différents pays, desPactes
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d ‘enfants; d'autres enfin ne peuvent|.

subvenir aux besoins familiaux. Le
salaire est vital pour l’ouvrier; il
doit-donc-passer-avant le dividende.

111 doit procurer une -hennéte.sub-]
gistance. aune famille. moyenne.|:
Aux familles nombreuses. les allo-

sociales apportent une certaine pro-

tection, une certainé sécurité. Il
revient à l'état, à lacompägnieetà
l’ouvrier de payer la prime;mais

encore faut-il que la contribution

-de-l’ouvriersoitminime,
plus. D'où la nécessité de relations

capitalistes et travailleurs.

La politique sociale de l’état a|

aussi un rôle important à jouer: elle
|ne doit pas.tout faireni tout.lais-
ser faire, mais surveiller, interve-
nir' prudemment et fermement
|quand il le faut; elle-doit réprimer

les abus (hygiène, salaire mini-
um) réglementer les--<sociétés.

anonymes, leurs estimations exagé-

‘rées et leurscapitauxfictifs; elle ne

|doit pas laisserlesmonopoles pres-
surer les consommateurs; si néces-

saire, elle doit soutenirlesentre-| 
Ur"énouveau d'esprit chrétien,
basésur la charité êt la justice,se-

  

 
 rait le"meilleur reméde. Il-y.a dis-]

proportion entre le développement

gner del'argent,c'estde
salut.

‘Après le‘chant de “Nous voulons
Dieu”, Sçn Excellence, remerciant

Te conférencier,résumé-toutela doc-
‘trine que le Père-vient d'exposer
en demandant Aux ‘auditeurs de

  

vouloir Dieu dans la famille, dans

la société: de faire en sorte que le
règne du Christ, c’est-à-dire le rè-

dividus, surtoutes les familles, sur
foutes les sociétés, sur l'humanité

toute. entière. Cu ,

sn. Excellence, ayant “remercié
son ancien” élève”en.‘termes Elo

technique. et le potentiel sprituel. [li -
‘Le but de la vie, cen'estpas dega-1]i

-voutoir Dieuenchacun d'eux;def

-gne de la charité, de la justice et]
de la paix, s’étende ‘sur tous les in-|
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lement M. Signori, professeur à l’é-

 

Ce“Jour et Nuit :

9,Place du Marché
 

cole NormaledeSaint-Jean et la
petite manécanterie sous la direc-
tion de M.l'abbéLafrancedeleur   prises débiles, faibles. Enfin,ungénéreuse et précieuse Spm.    
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“les prochaines vacances, des hr
statistiques très ‘intéressantes. 1
Les inscriptions furent de 810[J |

{pour la cour de Saint-Jean et de296jf
—pour lacourde Notre-Dame Auxi-{}
liatrice. La présencemoyenne au}
“Jeu futde 250 enfants pour le cen-
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neide10l'aurait voulu.a
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